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L'Hôtel du bon La Fontaine 
et celui du grand Saint-Amadastor 

- Je ne sais si ce dernier Saint 

figtire dans notre Calendrier, mais 
vous allez voir qu'il méritait son 

pesant d'or, et je vous dirai dans un 
instant quel était le personnage bien 

connu qui descendait jadis à cette 
superbe Enseigne hôtelière et à l'hô-
tel de Saint Amadastor !... 

— Mais commençons, vouiez-Votis, 
par le bon La Fontaine ! ... 

— je parlais ici, l'autre jour, du 

dernier livre de Léo Larguier sur Au-
banel et j'avais été obligé d'écourter 

certains passages les plus succulents. 
La recette des noyaux d'olives, pour 

gents irascibles et coléreux est, je 
crois, à retenir. N'abandonnant ja-

mais son calme olympien et voyant 

Mme Aubanel glisser un cornet d'oli-
ves dans la main d'Arène, Mistrat 

à fin de départager ce dernier avec 
Daudet avait ajouté : N'est-ce point 

le fruit de l'arbre de la sage Minerve 

que notre olivier, et la douceur de 
son huile est nécessaire à bien des 

choses et à bien des gens. Tu pour-
rais toujours envoyer les noyaux, si 

le cœur t'en dit, dans la belle barbe 

sarrazine d'Alphonse. Et Paul Arène 
déridé, qui avait la riposte facile, 
avait alors répondu : je vous ap-

prendrai à tous les deux comment 

ou les prépare à la piehouline ! 

Un autre des meilleurs passages 

du livre est celui consacré à l'hôtel 

modèle du bon La Fontaine dans cet 
aristocratique faubourg St-Germain. 

Un hôtel bien tenu et bien pensairt 
et avec ce buste accueillant du bon-

homme faisant penser à celui du 

sage Mabillon dans sa niche plâ-
treuse au coin de la vieille Eglise 

toute voisine. 

Le Libraire de sa Sainteté Ponti-

ficale ne manquait pas de descendre 
dans cet hôtel aux si nobles fré-
quentations mais qui n'était pas seu-

lement réservé à la clientèle ecclé-
siastique et comme aussi dans un 

autre genre, était près du Luxem-
bourg l'ancien Foyot des pères 

conscrits et lorsque nos élus départe-
mentaux et provinciaux venaient faire 

un tour à la capitale, ils savaient 

qu'il était de bon ton pour rendre 

visite à leurs sénateurs et à leurs 

députés, de venir leur offrir un repas 

fin et discret à cet endroit en got> 
tant avec eux, aux plats renommés 
de l'établissement et à certaines sau-

cisses mijotées et rissolées au vin 

blanc... 

L 'hôtel du bon La Fontaine avait 

aussi une cuisine reposante et qui 

n'avait rien à voir avec les plats 

épicés des Palace^, mais ce qui re-
haussait encore ici les anciennes tra-

ditions, c'était le personnel domes-
tique supérieurement stylé. 

Des domestiques ! des majordomes 

plutôt ! des maîtres d'hôtel en habit 

et en favoris et cravatés de noir et 
qui circulaient entre les tables pour 

prendre la commande et s'assurer 
qu'elle était ponctuellement exécutée 

par la valetaille ordinaire. 

Et je me souviens que toutjeunet, 

le jour même de mon arrivée à Paris, 

j'avais été conduit par mon paterne) 
à cette salle à manger imposante, 

et j'avalais timidement à petites bou-

chées ma timbale cassolette aux que-

nelles, aux filets de soles, sous les 

yeux sévères et le glacial regard de 
celui qui avait encore les gants de 

laine blanche pour nous servir. 

Le poète Léo Larguier excelle à 

nous décrire ces coins du Paris d'au-

trefois et de cette rive gauche qu'il 
n 'a point abandonnée, ce chapitre du 

bon La Fontaine avait fait mes déli-
ces et il m'évoquait à merveille ce 

carrefour de la croix-rouge de la 
rue du four et celle du vieux Co-
lombier, car à l'ancien village de 

St-Germain des Prés, il y avait un 

four communal et immémorial et 

vraiment attitré pour cuire le pain 
béni et les brioches que l'on distri-

buait aux grandes messes, et il y 

avait de même un Colombier d'où 

devaient s'envoler les colombes sain-

tes du Saint-Esprit le jour de Pente-
côte... 

De par ses graves fonctions de-

Libraire des Papes, l'asteur de la 

« Miougrane » ne recherchait guère 

les hostelleries des poètes, mais lors-

que n'ayant encore aucune prébende 

à son actif, le petit Jean des Figues 
était parti triomphalement pour con-

quérir la gloire de Paris, monté à 

califourchon sur son âne, il ne pou-

vait décemment débarquer en cet 

équipage devant le portier esbahi et 

scandalisé de l'hôtel du bon La Fon-
taine et il avait jeté son dévolu sur 

le gite un peu plus prometteur pour 

ses folies de St.Amadastor. Ouvrez 

donc le livre d'Arène à ce chapitre 

XXI et que trop de lecteurs négli-

gent à tort et pardonnez-moi ce jeu 
de mots bien involontaire et venu 

sous ma plume. « La réputation de 

l'Hôtel datait de loin et il était cé-

lèbre déjà du temps de Louis le 

Bien-Aimé pour l'obligeante hospita-
lité qu'offrait alors à la belle jeu-

nesse dés deux sexes, Madame Au-

rore de Saint-Amadastor, veuve d'un 

Colonel des Armées du Roy, et l'on 
montrait encore environnée de ses 

housses des plus bourgeoises, le 

grand salon jaune, aux tentures bou-

tons d'or et où Jeanne Vaubernier 

avait taillé le pharaon de la main 

gauche, de cette main plébéienne et 
charmante et qui, plus tard, devait 

si galamment porter son sceptre 
royal de folle avoine. 

La description est en effet des plus 

galantes et c'est aussi du meilleur 
Paul Arène, mais continuons. 

« La fille, puis la petite-fille de 

Mme Aurore ne conservèrent par la 

suite que ce simple prénom d'allure 
touchante et romantique et y ajoutè-

rent celui encore plus rassurant de 

Zénatde et les salons et les cabinets 

de jeu se transformèrent en tables 

d'hôte et en de vulgaires salles à 

manger qui gardaient toutefois leurs 

boiseries et leurs trumeaux et leurs 

plafonds à moulures et St-Amadastor 
n'avait point perdu tout à fait son 

vernis et c'est dans l'une de ces 

chambres presque royales que ce co-

quin de Jean des Figues conduisit 

pour des noces éphémères cette noi-

raude Roset qui devait bientôt lui 
laisser pour compte sur un sopha ou 

sur un canapé, son corset de satin 

rose... » 

Et puisque cet objet féminin ne se 

porte plus, en désirez-vous l'ancienne 
description et voici encore du très 

bon Paul Arène. 

Figurez-vous un mignon corset de 
satin rose et taillé en cœur derrière 

et devant... Un corset galant... cor-

set de luxe et de parade, un de ces 

corsets de jolie Mignardise et l'écrin 

le plus charmant à renfermer la plus 
adorable des poitrines, un de ces 

corsets qui n'ont d'autre utilité au 

monde que de rappeler tout de 

suite que l'on pourrait très bien se 

passer d'eux », 

Ce petit coquin de Jean des Figues 

était vraiment un petit fripon mais 

je présume qu'il devait se passer 

des choses un peu moins compromet-

tantes et un peu moins répréhensibles 

à l'hôtel du bon La Fontaine où l'on 
ne devait point se permettre de pa-

reilles libertés. 

Le livre de Léo Larguier nous a 

permis d 'accomplir ces petits retours 

en arrière et teintés d 'une ombre 

de mélancolie. L'hôtel St-Amadastor 

Renouvellement partiel 

de la Chambre de Commerce 

de Digne 

Extrait du procès-verbal de l'assem-
semblée générale des notes émises 

de Septembre à Décembre 1047 : 

L'an 1947 et le 11 Décembre, à 
14 heures, la Commission instituée 

en vertu des dispositions de la loi 

du 1-1 Janvier 1933 (article 2), s'est 
réunie à la Préfecture. 

M. le Président a proclamé ainsi 

qu'il suit, les résultats du recense-

tîient opéré par la Commission. 

Membres électeurs inscrits : 2.506 

majorité absolue : membres votants 
dont le quart est 644. Calcul de la 

1.164 ; nombre de bulletins à dé-
duire 12 ; reste pour le chiffre des 

suffrages exprimés : 1.152. Majorité 
absolue : 577. 

Ont obtenu : 

M. Banon Jean, négociant à Digjnfe, 
1.142 voix. 

M. Garcin Paul, négociant à Va-
lensole, 1.130 voix. 

M. Paret Emile, négociant à Sis-
teron, 1.143 voix. 

M. Pico Emile, entrepreneur à Di-

gne, 1.125 voix. 

En conséquence, les sus-nommés 

ont été proclamés élus membres de 
la Chambre de Commerce de Digne. 

Le présent procès-verbal sera 

adressé h MM. les Maires des bu-

reaux de vote du département des 

Basses-Alpes, pour être affiché à la 
porte de leur Mairie. 

a fermé depuis longtemps ses portes. 

Et je ne sais si le buste accueillant 

et narquois du fabuliste orne tou-
jours, au coin de la rue des Saints-

Pères et de la rue de Grenelle St-
Germain l'entrée du bon La Fontaine 

avec sa petite cour intérieure ornée 

de lierre et avec ses déux déesses 

dans leurs niches-alvéoles d'une dé-
véture raisonnable et susceptible de 

ne choquer personne. 

J'ai longtemps habité ce quartier 

si paisible, dans mon enfance stu-

dieuse, et lorsque les autos n'exis-
taient pas, je voyais cependant sta-

tionner ici, avec leurs cochers en li-

vrées, d'autres voitures plus céré-

monieuses et d'assez beaux coupés 
de maîtres, et quelquefois aussi de 

sévères landaux, bien fermés, aux 

portières desquels l'on voyait dépas-

ser quelques-uns de ces chapeaux 

d'Evêques aux tresses souples et aux 
glands violets, ou bien encore, et plus 

rarement, ces autres moires pour-

pres et cardinalines, avec les ganses 
princières. 

Et lorsqu'il arrivait qu'un écrivain 

de province avait obtenu les hon-

neurs d'une réception à la Coupole, 

c'est dans un de ces vétustés lan-
daux de louage aux dimensions suf-

fisantes pour contenir à la fois, après 

un manteau d'Evêque ou la robe d'un 

Cardinal, l'habit à palmes vertes et 

chapeau à plumes noires, sans ou-
blier l'épée à poignée de nacre d'un 

Académicien, c'est de l'hôtel du bon 

La Fontaine que je vis un jour partir 
pour aller prendre séance et réciter 

son remerciement, l'un de nos im-

mortels, et ceci m'amènera, Samedi 

prochain, à vous parler du « 41e 

fauteuil » et à propos d'une aima-
ble épistole que je viens de recevoir 

de M. le Secrétaire perpétuel qui pré-

sida dernièrement les fêtes de Paul 

Arène, au félibrige de Sceaux, dans 

le jardin de Florian... Le 41e fau-

teuil, mais c'est dans un autre que 
faillit s'asseoir l'Auteur de la 

« Miougrane ». 

Hippoiyte SUQUET. 

SISTERON-VELO 

Demain Dimanche, les équipes du 
Sisteron-Vélo se produiront sur le 

Stade Municipal, contre les équipes 

correspondantes de la Cité de Saint-
Auban, en un match amical. 

Nous souhaitons que le temps sera 
au beau et que nombreux seront les 
spectateurs. 

Coup d'envoi du premier match 

à 14 heures. 

-)o(-

On nous prie d'annoncer que les 

réunions hebdomadaires de la So-
ciété du Sisteron-Vélo seront, à par-

tir de la semaine prochaine, le Mar-
di à 21 heures, au siège, Bar Léon, 

au lieu du Mercredi. 

Tous les dirigeants sont priés 
d'être présents à ces réunions. 

D'autre part, les joueurs sont pré-

venus que le Samedi de chaque sé-

maine, à 18 heures, au siège, se 
tiendra la réunion où seront commu-

niiquées les décisions du Comité Di-
recteur. 

Scoutisme 
et Espéranto 

Le Scoutisme et l'Espéranto cons-
tituent aujourd'hui un lien fraternel 

entre les diverses jeunesses du mon-

de. Voici la traduction d'une lettre 
adressée par des Scouts Tchèques 

à nos amis Sisteronnais « Eclaireurs 

de France ». 
Nos Chers Amis Scouts Français, 

« Nous sommes bien heureux de 
pouvoir ouvrir avec vous un contact 

par écrit. Pour cette raison, veuillez 
agréer nos saints les plus cordiaux 

de la Tchécoslovaquie qui est notre 
Patrie. 

« Notre Etat se compose de trois 

pays : La Bohême, la Moravie et 
la Slovaquie. Nous vous écrivons de 

Moravie qui est notre pays natal. 

Elle est située dans une plaine très 
féconde appelée Hana. Notre ville 

s'appelle Holechov. Notre club comp-

te 6 groupes de scouts-garçons et 5 

groupes de scouts-filles. C'est certai-
nement un grand club, car notre pe-
tite ville ne compte que 8.000 ha-

bitants, surtout quand on considère 

que chaque groupe possède 30 mem-
bres. 

« Nous sommes très fiers de ce 

que le président du scout Tchèque 

■e Docteur Plajner, que nous appe-
lons notre père bien-aimé, demeure 
dans notre ville. 

L'été passé nous avons été au cam-

ping en forêts et maintenant, en hi-

ver, nous pratiquons tous les sports. 
Pour la froide période, il y a à notre 

disposition une salle-local dans un 
bel édifice du château qui fait une 
des curiosités de notre ville. 

« Maintenant nous nous permet-

tons de vous adresser une modeste 
prière : « Soyez complaisants de 

nous écrire quelque chose sur vous. 
Vos nouvelles nous intéresseront 
beaucoup. 

« Nous vous serrons cordialement 
les mains, samideane kaj skolte, sa-
lutas vin ». 

Jeunes gens, jeunes filles, venez 

grossir les rangs des « Eclaireurs 
de France », rentrez aussi dans la 

grande famille des Espérantistes en 

apprenant la langue internationale. 

Vous pourrez de cette façon répon-
dre à l'invitation de nos frères Tchè-

ques en nous accompagnant dans la 

« caravane » qui visitera en Juillet 
ce beau pays. 

Jean PASCAL, 
Chef de Troupe 

Eclaireurs de France. 

SKI-CLUB SISTERONNAIS 

Sortie inaugurale de la saison 

à Lure 

Dimanche dernier, le S. C. S. avait 
organisé sa première sortie de la 

saison à la Montagne de Lure, dont 

il est chef de District. De nombreux 
amateurs de ski ont participé à cette 

sortie qui fut réussie en tous points. 

Une bonne neige attendait les skieurs 

qui bénéficièrent d'un temps idéal 

et le remonte pente modifié et amé-
lioré permit d'admirer un magnifique 

panorama du haut du signal. Malgré 

un certain manque d'entrainement 

pour cette première sortie, chacun 

s'en donna à cœur joie, la journée 
étant coupée à midi par un repas pris 

en^ commun où la bonne humeur se 

mêlait à la plus franche camaraderie. 

Le retour à Sisteron eut lieu de 
bonne heure. 

CROQUIS ALPIN 

Tristesse et loie 

Renée était triste à quinze ans. 

A seize, elle est la gaieté même. 

Avant, elle avait un front blême 

Qui cachait des soucis cuisants. 

Seule à Nice, jours angoissants ; 
Elle était loin de ceux qu'elle aime! 

Renée était triste à quinze ans. 

A seize, elle est la gaieté même. 

Maintenant ses airs florissants 

Du bonheur paraissent l'emblème. 
Ici, la vie est un poème : 

Les aimés ne sont plus absents ! 
Renée était triste à quinze ans. 

Georges GEMINARD. 

du 12 au 19 Décembre 1947 

Naissances : Julien Jean Joseph 
Antoine, Avenue de la Libération. — 

Moynier Marie Paule Odde, Avenue 

de la Libération. — Dessaud Jacque-
line Rose Marguerite, Avenue de la 
Libération. 

Décès : Julien Garcin, 73 ans, rue 
Saunerie. 
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Eclaireurs de France 

Il y a un an seulement les Eclai-

reurs de France commençaient leurs 

activités. Pourtant ils ont déjà tout 

un passé à leur actif et ce n'est pas 
pour cela qu'ils se reposent, bien 

au contraire. 
Aux trois unités crées l'an dernier, 

deux autres vont s'ajouter et fonc-

tionner sous peu. 
Le clan « L'Eclair » des routiers 

de l'air, qui a commencé Dimanche 

son entrainement et le « Feu » des 

Eclaireurs Ainés, groupant les jeu-

nes filles de plus de 16 ans. A 16 

ans, on ne doit pas penser qu'aux 
plaisirs et aux joies facilement attein-

tes, distractions, bals et autres. A 16 
ans on doit tléjà se préparer à la vie, 

la grande, celle qui durera jusqu'à 

la mort. C'est l'âge des décisions 

importantes du choix de la route à 
suivre, de la formation définitive et 

sa personnalité. .C'est au sein des 

E. A. que ces jeunes adolescenteb 

trouveront d'elles-mêmes le meilleur 

chemin, celui de la droiture, de l'hon-

nêteté, du dévouement aux nobles 
causes (enfance malheureuse, aide 

aux vieillards). C'est là que, guidées 

par la cheftaine, elles examineront 

tous les grands problèmes de la vie 
dans laquelle elles vont s'engager, 

profession, mariage, questions socia-

les, politiques... Elles approfondiront 

leur culture personnelle en même 

temps qu'elles prendront de plus en 

plus contact avec tout ce qui les en-
toure (autres milieux, mouvements 

de jeunesse). Elles apprendront à 
s'intégrer dans les communautés où 

elles sont appelées à vivre, famille, 

milieu de travail, pays. 
Nous savons que dans notre ville 

de nombreuses filles n'attendaient 

que notre signal pour se rassembler 

dans la fraternité scoute autour de 
leur cheftaine, Mlle Chauvin qui, dès 

maintenant, prends des inscriptions. 

Souhaitons que sans tarder, l'En-

volée de petite Aile puisse reprendre 

ses activités et ainsi garçons et fil-

les trouveront, suivant leur âge, ce 

qu'ils désirent et les parents ce qu'ils 

souhaitent. 

Le Grotipe Eclaireur. 

La neutralité de l'Espéranto 

Mercredi, au début de sa 22c émis-
sion d'Espéranto à la radio, sur la 

Chaine Nationale, M. Pierre Delaire, 

directeur du Centre National £!spe-

vanto-Office, a fait la déclaration sui-

vante : 
« Je tiens à préciser à l'intention 

du public, en général mal informé, 
ce qu'est le but de l'Espéranto. 

« L'Espéranto, langue auxiliaire in-

ternationale du commerce et du tou-

risme ; langue seconde de tous ceux 

qui ont ou désirent avoir des rela-

tions avec l'étranger, appartient à 
tous. Sa diffusion atteint tous les mi-

lieux et aucune organisation politi-

que ou religieuse n'en a le monopole. 

« En voici d'ailleurs la preuve in-

dubitale : « L'Universala Espéranto 

Asocio » dont le siège fonctionne 

parallèlement à Gênes et à Londres, 
groupe des Espérantistes du 

monde entier sans aucune distinc-

tion politique ou religieuse que ce 
soit. Et il existe au sein de cette as-

sociation des sections spécialisées, 

groupant les Espérantistes soit par 

professions, soit par tendances politi-

ques ou religieuses. Chacun peut 

donc librement apprendre l'Espéranto 
et s'en servir comme bon lui sem-

ble ». 

CENTRE D'ENTRAINEMENT 

PHYSIQUE NATIONAL. - Vu le 

nombre toujours croissant des jeu-
nes gens inscrits au Centre pour la 

pratique de l'E. P. et des Sports, 

l'emploi du temps des séances du 

Dimanche est modifié comme suit : 
de 8 à 0 h. -15, entraînement fé-

minin ; 
die 0 h. 45 à 10 h. 30, leçon d'E.P. 

pour les jeunes gens nés de 1927 à 

1931. 
de 10 h. 30 à 1 1 h., leçon d'E. P. 

pour les jeunes gens nés de 1032 

à 103-1. 
de 11 h. à 12 h., entrainement 

sportif masculin. 
Dans quelque temp.s, il sera possi-

ble de donner à ces jeunes gens des 

séances d'E. P. en salle, tous les 
Mercredi et Vendredi de 17 à 10 

heures. 
Un article dans la presse annon-

cera l'ouverture de ces cours gratuits. 
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A NOS LECTEURS 

Afin de permettre à nos employés 

de passer les fêtes de Noël dans leur 
famille, « Sisteron-Journal » ne pa-

raîtra pas Samedi 27 courant. 

FOIRE. — La dernière foire au-

rait été d'une belle tenue si le temps 

n'avait été menaçant toute la jour-
née. Il faisait froid et le ciel était 

couvert de nuages qui semblaient 

vouloir déverser leur part de neige, 
mais il n'en fut rien, nos visiteurs 

se hâtèrent de faire leurs achats afin 
de partir avant la tombée de la nuit. 

Foire ni bonne ni mauvaise, ainsi 

que le sont toutes les foires de fin 

d'année. 
La foire prochaine aura lieu le 

10 Janvier. Elle sera patronée par 

« Sant Antoni ». 

CROIX-ROUGE. — A cause de 

l'Arbre de Noël, la permanence du 

Samedi 20 courant n'aura pas Heu. 

FOYER DES VIEUX. ■ - C'est 

sous la louable et touchante initia-

tive de l'Entr'Aide Française que 
s'est créé clans notre ville, depuis 

Ile 6 Mars 1046, un foyer destiné aux 

vieillards de Sisteron. Ce foyer fonc-
tionne de façon irréprochable depuis 

cette date. Il est réservé aux person-
nes de tous sexes à partir de 65 

ans. Elles trouveront là cite quoi se 

distraire toute une après-midi et pas-

sent agréablement le temps au milieu 

de bons camarades dans une atmos-

phère de fraternité et de douce joie. 

De plus l'Entr'Aide, d'une générosité 
sans égale, offre à tous, et tous les 

jours, moyennant une somme très 

modique, un goûter varié qui. fait les 

délices de chacun. 
Tous ceux qui fréquentent ce foyer 

nos vieux, qui depuis des années, 

avaient vécu presque dans l'oubli, 

conséquence d'un régime abjet et 

égoïste, montrent des visages épa-

nouis et ressentent une sorte de ré-
surrection sur laquelle ils n'osaient 

plus espérer ; ils s'étaient vus aban-

donnés et tenus à l'écart. 
Mais grâce à cette grande et gé-

néreuse famille qu'est l'Entr'Aide 

cette crainte s'est dissipée et la tâ-
che qu'elle a entreprise en est une 

éclatante confirmation. 
Chers vieillards, faites confiance à 

ceux qui veulent adoucir vos vieux 
jours, ne les abandonnez pas, soyez-

leur fidèles en venant nombreux à 

votre foyer, ne sous-estimez pas l'ef-

fort que fait chaque jour cette asso-
ciation vraiment humanitaire. D'autre 

part, pour que cette oeuvre dure et 
se perpétue, il faut que chacun se-

lon ses possibilités, apporte à cette 
organisation philanthropique toute 

l'aide matérielle et financière dont 

elle a besoin pour l'avenir. 
Tous nos vieux, un peu rajeunis 

par tous ces bienfaits vous en garde-

ront une éternelle reconnaissance. 

LES ALMANACHS 

LES AGENDAS 1048 

de Commerce et de Poche 

sont en vente à la 
Librairie-Imprimerie LIEUTIER 

EXPOSITION DE PEINTURE. 

Nous signalons avec plaisir la nou-
velle exposition de peintures que no-
tre compatriote Louis Javel expose 

dans la vitrine de la Chapellerie 

Torréano. 
Ces tableaux, dont la primeur est 

offerte au public Sisteronnais, res-
teront exposés jusqu'au 1er janvier 

prochain. 
Hàtons.nous donc d'aller applau-

dir au succès des peintures locales 
puisqu'elles sont la reproduction 

exacte des différents sites et coins 

de notre cité. 

APRES ME1N KAMPF MES CRI-

MES. — Le comité local de Sisteron 

du Front National organise au profit 

de ses œuvres sociales, une séance 
cinématographique Lundi 22 Décem-

bre à 21 heures, dans la salle des 

Variétés. 

Au programme : un documentaire 

sur l'action de nos alliés au Japon 

puis un grand film interprété par 
Alain Cuny et Line Noro qui retrace 

la vie de Hitler depuis sa naissance 
jusqu'à l'effondrement de son régi-

me (Après Mein Kampf mes Crimes). 

Ce grand film d'action nous sera 

présenté par Mme Aimée Mergui, 

déléguée du Comité National. 

Cette soirée étant privée, nous con-
seillons à ceux qui voudraient y as-

sister de retirer leur carte d'invita-

tion soit auprès de M. Mourrier, pré-

sident du F. N. à Sisteron ou: de 

M. Jean Pascal, secrétaire du Co-

mité local. 

ARBRE DE NOËL DE SISTE-

RON. — Les enfants qui sont inscrits 

à la Mairie et tous ceux nés en 1046 

(pour ceux-ci apporter la carte d'ali-
mentation) sont invités à venir le 

Samedi 20 courant aux Variétés, à 

16 heures, pour recevoir leur jouet 

et leur goûter. 

F( JRMATION PREMILITA1RE. ■ 

Classe 1048. — Centre de Gestion 
de Sisteron. — Nous sommes heu-

reux de publier ci-dessous la liste 

des jeunes gens admis à l'examen de 

Formation Prémilitaire de Juin der-

nier : 

Cercle de Banon : Batiget Henri, 

Ettcher Elie, Grazziani Guy, Ughetto 

Jean. 

Cercle de La Motte-du.Caire : An-

fossi Maurice, Bonhomme Pierre, 
Massot Rolland, Maurinot Robert, 

Richard Auguste, Silve Elie. 

Cercle de St-Etienne-les-Orgues : 

Fauque André, Maurizot Roger, Mi-

chel Gaston, Reynier Jean. 

Cercle de Sisteron : Audibert Mau-

rice, Borel Marcel, Bricot Robert, 

Éyssautier Marcel, Jacob Jean, Léone 
Thomas, Lamy Henri, Latil Yvon, 

Noycl Maxime, Rolland Michel, Rol-

land Jean, Vésian Ulysse. 

Cercle de Turriers : Turcan Paul. 

Toutes nos félicitations aux jeunes 

lauréats. 

-^%--%--*^-%.'^-"^%'%^%.-^-'%. 

ASSOCIATION des Parents d'élè-

ves, Anciens Elèves et Amis du Cen-

tre de Jeunesse Catholique de Sis-

teron. — Dimanche 30 Novembre, 

à l'occasion de sa fête annuelle qui 

réunissait les élèves, quelques parents 

et amis du Centre, s'est constituée 
l'Association des parents d'élèves, 

anciens élèves et amis du Centre de^ 

Jeunesse Catholique de Sisteron. 

Cette' Association, régie par la loi 

de 1001, absorbe toute la gestion du 

Centre qui a été créé et géré depuis 

par M. André Caquant qui en con-

serve la direction. L'Association a 

élu son Président en la personne de 

M. Victor Génin, Président de l'As-

sociation des Etudiants Catholiques 

de Marseille. 

VACANCES SCOLAIRES. - Les 

vacances scolaires de Noël et du 
Nouvel An commenceront le Mardi 

23 Décembre, après les classes de 

l'après-midi, dans tous les établis-
sements publics. La rentrée aura lieu 
le Mardi matin 5 Janvier. 

Lex Taxir GALVEZ 
sont à votre disposition 

SISTERON - Téléphone 2 

DE GARDE cette SEMAINE : 

Pharmacie Bueuf. 

Du Confort... 
De la Sécurité... 

Des Prix.. 

un seul TAXI 
Raoul ALLEGRE 

Café Moderne 

Les 4 Coins 

Téléph. 152 
SISTERON 

Sisteron — Imprimerie LIEUTIER 

Le Gérant : Marcel LIEUTIER 

TRANSPORTEURS... COMMERÇANTS... 

INDUSTRIELS... ENTREPRENEURS... 

Pourquoi payer comptant vos achats de camions, camionnettes et 
matériels industriels, alors qu'un véhicule acheté comptant, c'est un 

capital employé, tandis qu'ACHETE A CREDIT il se paie en roulant, 

c'est un CAPITAL CREE. 

Pour tous renseignements adressez-vous à 

l'A. S. T. I. - ALLEGRE & CHASTEL t. 2.05, SISTERON 

qui, employant la formule VENDRE EN PROVINCE aussi bien QU'A 

PARIS et grâce à son service spécialisé peut vous faire attribuer dans 
un temps record, le crédit demande. 

DINDES 

OIES 

POULETS 

CANARDS 

ARBORICULTEURS !. 

pour toutes vos plantations 
adressez-vous aux 

PEPINIERES du BUECH 

MI SON (Basses-Alpes) 

Scions et Quenouilles de Poiriers et 
Pommiers disponibles. 

Catalogue et Prix sur demande. 

DOMAINE DE TIRASSE 

Téléphone 1 La Silve de Mison 

Spectacles de la Semaine : 

CASINO -CINEMA 

Samedi soir., Dimanche mat. et soir. 
Actualités Documentaire 

LE DESTIN FABULEUX 
DE DESIREE CLARY 

un film de Sacha Guitry 

Pour les Fêtes de Noël 

Mardi et Mercredi, en soirée 
Jeudi et Vendredi, matinée et soirée S 

le film que le monde entier a applaudi 

LE CHANT DE BERNADETTE 

Samedi et Dimanche 
Changement de Programme 

« BONSOIR MESDAMES... 

...BONSOIR MESSIEURS » 

VARIETES -CINEMA 

Samedi, soirée Dimanche, matinée: 

Actualités Documentaire 

ON DEMANDE UN MENAGE 

PROGRAMME 

des Fêtes de Noël , et du Nouvel An 

Mercredi 24 Décembre, en soirée 

Jeudi 25, en matinée 

Vendredi 26, matinée et soirée 

HEROÏQUE PARADE 

Jeudi 25 Décembre, en soirée 

GRANDE NUITEE DANSANTE 

avec le « Mélodia-Jazz » 

Samedi 27, Matinée Enfantine, soirée 
Dimanche 28, matinée et soirée 

DOUCE ET CRIQUET 

Dessins Animés en couleurs 

Mercredi 31 Décembre, en soirée 

Jeudi 1er Janvier, en soirée 

GRANDE NUITEE DANSANTE 

avec le « Mélodia-Jazz » 

Jeudi 1er Janvier, en matinée 

Samedi 3, en soirée 
Dimanche 4, matinée et soirée 

LE VOLEUR DE BAGDAD 

film en couleurs 

une merveilleuse légende d'Orient 

REMERCIEMENTS 

Mme Julien GARCIN ; Mlle Si-

mone ^GARCIN et leur famille, très 
touchées des nombreuses marques de 

sympathie à l'occasion de leur grand 

deuil, prient de trouver ici leurs re-

merciements émus. 

AVIS 
ASSEMBLEE GENERALE 

EXTRAORDINAIRE 
DU 8 NOVEMBRE 1047 

Les porteurs de parts de la S. A. R. 

L. « LA DURANCE FORESTIE-

RE, BENSON, DUVAUCHEL et 

Cie, Siège Social : NOYERS-SUR-

JABRON » décident à l'unanimité 

la modification de l'Art. 26 des 
statuts et sont d'accord pour dis-

soudre la Société et, à cet effet, 

désignent à l'unanimité comme li-

quidateur unique, avec les pouvoirs 
les plus étendus, Monsieur DU-

VAUCHEL André qui accepte. 
La dissolution de cette Société sera 

exécutée conformément au pacte 
social. 

Le dépôt au Greffe du Tribunal de 
Commerce à DIGNE a été fait le 

vingt huit Novembre mil neuf cent 

quarante sept. 

Pour Avis. 

Le Liquidateur : 

Signé : DUVAUCHEL André. 

Etude de M<-' Jean ESMIEU 
notaire à SISTERON 

DEUXIEME AVIS 

Suivant acte reçu par M l: Louis 

CASTEL, notaire suppléant Mc 

Jean ESMIEU, notaire à SISTE-

RON, le deux Décembre mil neuf 

cent quarante sept, enregistré à 
SISTERON le même jour, folio 35 

case 181, 
Monsieur LESBROS Eugène Marie 

Ferdinand, retraité, demeurant et 

domicilié à GAP, Rue de la Gen-
darmerie, numéro 1, 

A vendu à Monsieur CORREARD 
Lucien Stanislas Auguste, charron 

demeurant et domicilié à MISON, 

Un fonds de commerce de « Fabri-

cation et Vente de Produits Chi-

miques et Détersifs » qu'il pos-
sédait à MISON. 

Les oppositions, s'il y a lieu, seront 
reçues à SISTERON, en l'étude 

de M<= ESMIEU, Place de l'Hor-

loge, dans le délai de vingt jours 

qui suivront le présent avis. 

L'insertion au « Bulletin Officiel des 

Ventes et Cessions de fonds de 

Commerce » a eu lieu dans le nu-

méro du vingt Décembre mil neuf 
cent quarante sept. 

Pour Avis, 

L. CASTEL, notaire gérant. 

Etude de Me GOUVAN 

notaire à St-ETIENNE-Ies-ORGUES 

DEUXIEME INSERTION 

Suivant acte reçu par M e GOUVAN, 

notaire à SAINT-ETIENNE-LES-

ORGUES (Basses-Alpes) le qua-

tre Décembre mil neuf cent qua-

rante sept, enregistré à FORCAL-
QU1ER le six Décembre mil neuf 

cent quarante sept, numéro 76 
Monsieur VAILHEN Ferdinand, bou-

cher-charcutier à SAINT-ETIEN-

NE-LES-ORGUES (Basses-Alpes), 
a vendu à Monsieur RICAVY Mar-

cel, boucher-charcutier à PERTUIS 

(Vaucluse), le fonds de commerce 

de Boucherie-Charcuterie exploité 

à SAINT-ETIENNE-LES-ORGUES 

(Basses-Alpes) Rue Mai de Ville. 
Les oppositions, s'il y a lieu, sont 

reçues jusqu'au vingtième jour 

après la présente publication à St-

. ETIENNE-LES-ORGUES. (Basses-
Alpes) en l'étude de M"-' GOUVAN 

notaire. 

L'insertion au « Bulletin Officiel des 

Ventes et Cessions de fonds de 
Commerce » a eu lieu dans le nu-

méro du vingt Décembre mil neuf 

cent quarante sept. 

Pour Deuxième Insertion, 

GOUVAN, notaire. 

Etude de M<~ BROCHIER , 

notaire à ORAISON 

DEUXIEME INSERTION 

Suivant acte reçu par M L' BRO-

CHIER, notaire à ORAISON, le 

vingt six Novembre mil neuf cent 

quarante sept, enregistré 

Monsieur Clément MAUREL, com-

merçant à ORAISON, a vendu à 
Monsieur Marcel Jean Baptiste VI-

NAY, commerçant à SAINTE-TUL-

LE, tous ses droits sur un fonds 

de commerce de Café, dit « Café 

des Variétés » exploité à ORAI-

SON. 
Les oppositions, s'il y a lieu, sont 

reçues jusqu'au vingtième jour 

après la présente publication à 

ORAISON, en l'étude de M<= BRO-
CHIER. 

L'insertion au « Bulletin Officiel des 

Ventes et Cessions de fonds de 

Commerce » a eu lieu dans le nu-

méro du treize Décembre mil neuf 

cent quarante sept. 

Pour Deuxième Insertion, 

BROCHIER, notaire. 

© VILLE DE SISTERON


